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Le R. P. D. Paquette, c.ss.r.
arrivera au Canada samedi

Le Rev. Père Denis Paquette, c.ss.r., fils de M. et Mme Wellie Pa-
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fes quette, de Coaticook, mettra le pied sur la terre canadienne samedi

ere matin, aprés un séjour de 24 ans en pays missionnaire. On se souvient
ste

que l'automne dernier, le missionnaire avait été victime des commu-

a nismes et avait dû quitter sa mission. Sa famille fut sans nouvelle de

v4 lui durant un certain temps. Au début de janvier cependant, i] annon-
1

Fes çait à sa famille qu’il serait bientôt de retour dans son pnys natal. 11

Ars a effectué, après avoir laissé sa mission du Vietnam, différentes visi-
put .
on I tes en Europe, Rome, Paris, Lourdes, etc.

Le : Le Père Paquette descendra de l'avion samedi matin à bonne heu-
gle-

me re, après s'être embarqué à Paris. Sa famille se rendra à sa rencon-

ta tre et après une première visite à la direction de sa commun-° ‘31

Fa- * . . .arrivera à Coaticook lundi.

joven

7 h pl , id d

Réal Bouchard élu nrésident de
.

la $.5.J.B. de GoaticooksWWaUaldn
|

M. Réal Bouchard a été élu président de la Société St-Jean-Bap-

tiste, section masculine de Coaticook, au cours d'une réunion de l’orga-

nisme, tenue dimanche dernier, à la salle St-Jean l’Evangéliste. La

fondation d’une commission d'enquête sur la gratuité scolnire et l’or-

ganisation d’un dîner causerie furent les principaux item ressortant

de cette réunion.

Outre M. Réal Bouchard, qui a formé une commission de cinq
été élu en remplacement de M. membres qui sera chargée de faire

Georges Parthenais, les autres enquête sur les résultats apportés

. . membres du bureau de direction par la gratuité scolaire dans cer-

de la société sont MM. Jenn-Nil taines municipalités. Les conelu- Drolet, vice-président, MM. Denis

Dupuis, Roland Lamontagne, Fu-

wipe Loemerise, Achille Hébert,

; etmand Viens, Alhert Conture et

* stonio Tremblav. Les élections se

nt déroulées sous la présidence
da S. H. le maire Léger Cameron

«+ M. Gérard Comptois agissait

,«omme secrétaire,

L'assemblée générale a ensuite  
sions de l'enquête décideront oul

ou non si le mouvement doit faire

des recommandations à la Commis-

sion Scolaire.

Un souper causerie sera organi

sé dans le but de venir en nîde à

la Maison du repos, situde au pare

Laurence. La date et le nom du

conférencier invité seront amv.

cés plus tard.

 

FRUCTUFIUSE CAMPAGNE
POUR L'AIDE AUX ETUDIANTS
Les anciens élèves du Collège félicitent chaleureusement toute la

population de Coaticook pour sa généreuse contribution, en faveur

de L'AIDE AUX ETUDIANTS. Tous les solliciteurs ont été frappés

par l’affabilité et la compréhension de nos concitoyens.

   
N'est-ce pas un réconfort pour vous, Chers Parents, de penser

que toute Une ville s'intéresse à l'avenir de vos chers enfants? de
penser que certaines personnes, très généreuses ne comptent ni leur

temps, ni leurs sacrifices pour maintenir vivante une oeuvre si essen-

tielle? En passant, je veux exprimer ma reconnaissance aux membres

de la Commission Scolaire qui ne cessent d'offrir bénévolement et

leurs talents et leur temps au service de notre population écolière,

Que cette grande fête de l'Espérance Chrétienne vous

L'Aide aux Etudiants doit son origine à des coeurs généreux et

dévoués, Elle est d'inspiration complètement désintéressée. Son seul

objectif est la poursuite d’études supérieures pour nos enfants capa-
bles d'en faire -mais, privés des ressources matérielles pour atteindre
leur idéal. Un don, si minime soit-il, témoigne de l'intérêt que vous

portez À la grande cause de l'éducation. Puissiez-vous continuer À ver-

ger au fonds de Aide aux Etudiants! Des milliers d'enfants pourront
en bénéficier, Et grâce à la formule du prêt d’'annneur, ls méme som-

me servira à plusieurs au cours des années,

apporte la paix intérieure et une plus grande confiance

en Sa bonté. Votre journal souhaite de Joyeuses Pâques

à tous ses lecteurs, annonceurs et amis,
» La souscription de dimanche a donné:

Paroisse St-Jean l'Evangéliste … %203.25

Paroisse St-Edmond .……………$I1R.08

a « . Paroisse St-Mare ………..…...…..….…….………. $ 93.00

> Roger Jean-Marie Lauréat Bélanger Total ............ $613.20

; Armand BENOIT,
7 . directeur  rédacteur-publiciste

prés. des Ancient,
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Editorial

UN PLAN D'ENSEMBLE
AVANT TOUT

Une bombeéclatait la semaine dernière lorsque les jour-
naux annoncaient la construction prochaine d’un Aréna à
Coaticook. Puisque tant de monde se sont intéressés à ce pro-
jet depuis si longtemps, il est normal de constater un certain
remous dans l’opinion de la population.

Le comité formé pour l’étude de ce projet a sans doute
beaucoup de mérites et nous ne doutons aucunement de leurs
bonnes intentions. Nous leur souhaitons beaucoup de chance
et de veine et nous serons les premiers à se réjouir des succès
obtenus.

Malgré soi cependant, nous devons apporter une petite
ombre à ce beau tableau. Nous croyons que le premier pas à
faire est plutôt l’étude sérieuse du vaste terrain qu’est le Pare
Laurence en vue d’une exploitation totale de ces quelques
trente arpents de terrain qui ont une valeur inestimable pour
une ville comme Coaticook. Evidemment. nous ne demandons
pas une exploitation totale immédiate de tout le terrain, mais
bien une exploitation raisonnée et raisonnable, selon nos
moyens et nos besoins.

D'accord il y aurait amplement d'espace pour un Aréna
et bien d'autres projets. Cependant, un plan d'ensemble est
essentiel. Une foule de facteurs doivent être pris en considéra-
tion, si nous voulons réellement exploiter avantageusement
cet espace, À titre d’exemple pour appuyer notre point de vue,
nous jetterons un coup d'oeil sur ce qui a été fait dans le passé |
dans ce même Pare, Lorsqu'il a été décidé du terrain pour le
baseball, pourquoi personne n’a réalisé que sa location n'était
pas bonne? Il en coûte très cher par le nombre de balles qui
se perdent à chacunedes parties. La plupart des fausses balles
vont à la rivière, et sont perdues à tout jamais. Evidemment
si l’espace était restreint, nous ne pourrions se payer le luxe
de cette économie. Mais voilà, il y a beaucoup de terrain. Tant
et tant de facteurs doivent être considérés à tous les points
de vue.

Donc avant de prendre une décision sur tel ou tel projet,
nous devrions envisager la dépense de plusieurs centaines de
dollars afin d’avoir une étude sérieuse et profonde de ce que
nous disposons et faire un plan d’ensemble qui prévoirait la
réalisation de plusieurs projets sur un nombre d’années don-
nées. Cette idée ne coupe pas d’ailes à personne. Il n’y a ja-
mais trop de citoyens qui s’intéressent au développement de
notre jolie petite ville.

R. J.-M.

GE QUE PAIE BAPTISTE
C'est un fait que Jean-Baptiste, qu'il travaille à l'usine

ou aux champs, qu’il soit instituteur ou médecin, riche ou pau-
vre, sa plus grosse dépense, c’est l'impôt. Seulement, il ne s’en
apercoit pas ou bien il l'oublie.

 

Jean-Baptiste paie des impôts sur son revenu et sur son
logement, sur sa voiture ou sa bicyclette pouraller travailler,
sur son appareil de télévision ou de radio pourpasser la soirée,
sur le chien qu'il garde à la maison, sur l'héritage de ses
vieux ; et s’il pratique quelque sport, comme la pêche, il y a
bien des chances (si l’on peut dire) pour qu'il paie encore un
impôt sous forme de permis.

Ce sont là des impôts que Jean-Baptiste peut voir. Il voit
moins ce que lui coûtent en réalité, sous forme de droits de
douane, les produits qu’il achète de l’étranger au détriment de
ses frères les travailleurs dupays et, indirectement, à son
propre détriment. Et que d’argent perçu parl'Etat ou la Pro-
vince sur chaque produit, du manufacturier à la maison, en
passant parles divers intermédiaires dont le détaillant ! De la =.
matière première jusqu’à la cuisine de Madame, c’est une vé-
ritable cascade d'impôts que les entreprises déversent l'une
après l’autre dans les casses des gouvernements, fédéral,
provinciaux et municipaux!

Jean-Baptiste doit donc se rappeler que l’impôt se cache
dans le prix des choses. Les impôts payés par l’entreprise font
partie du prix de revient et ils augmentent le prix des choses.
C'est notre faute, à chacun de nous: l’Etat a tout simplement
transformé chaque entreprise en percepteur. Et l’impôt qu’on
ne voit pas, c’est Jean-Baptiste ou sa femme qui le paie dans
les boutiques.

Est-ce que cela va continuer en augmentant toujours ?

Responsable de la
collecte en faveur
de la Survivance

 

S. H. le maire élu
président d'honneur

Art oratoire

André Langevin a défendu a-
vec beaucoup de brio l'honneur

de da région Cantons de l’Est-

Yamaska, dimanche dernier, à

Nicolet, à l’occasion du tournoi

inter-régional d’art oratoire du

Jeune Commerce. Bien que

n'ayant pu remporter la victoire,
M. Langevin a démontré de véri-

tables talents d’orateur par l’é-

motion qu’il a su communiquer à
son auditoire, d’ailleurs il avait

admirablement bien réussi lors

du débat local et régional.

M. Langevin a eu à luiter con-

tre quatre concurrents. Me Pier-
re Brassard, avocat de Valley-

field, Roland Bergeron, compta-

ble licencié et licencié en scien-

ce économique, de Nicolet, M.

Georges Marion, assistant-direc-

teur et professeur à l'école tech-

nique de Drummondville, et M.

André Patenaude, cultivateur de
Lacolle, Richelieu. C’est M.

Georges Marion qui a remporté

la victoire. Ce dernier, et Berge-

ron également, ont présenté des

travaux fort bien documentés,

remplis d'exemples, de chiffres

et de faits. Ils ont fait preuve
de connaissances solides et leurs

compositions de discours aussi

bien que leur français furent

impeccables. Me Pierre Brassard

n’a pas été à la hauteur. Un dis-

cours bien fait mais monotone à
entendre. André Patenaude a

démontré un beau talent oratoi-

re aussi bien qu'une grande fa-

cilité d'improvisation, Me Bras-
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André Langevin fait honneurà
sa région à l’inter-régional

sard mis à part, les quatre au-

tres candidats se sont livré une

lutte très serrée.
Comparons maintenant notre

candidat avec ceux plus haut

décrits. André Langevin rencon-

trait des adversaires de taille,

tant par leurs années d'étude

que par leur expérience, Tous é-
taient dans les trente ans, tan-

dis que Langevin n’a que 21 ans:
La position qu’ils.ocenpent, sauf

pour M. Patenaude, indique que

chacun possède une forte ins-

truction de base et une bonne

culture générale,

Voyons maintenant comment

Langevin s’est comporté en face
de ses adversaires, Langevin a

dominé sensiblement dans l’art

d’émouvoir son auditoire, de fai-
re vibrer les sentiments. Il a é-
galement prononcé un discours

plus accessible à la masse, que
celui de ses adversaires. Avec
Patenaude, il a aussi dominé
dans l’improvisation. Comme ce
dernier également,il à traité son
sujet avec moins de statistiques,
de constatations mathématiques,
de faits précis, tous deux s’en
sont tenus plus aux idées qu’aux  

No 4

 

faits. Patenaude a cependant

démontré une connaissance très

profonde de sen français. Au
point de vue littérature son dis-
cours fut une perle. Un soin exa-

géré de sa diction au début de,
son exposé lui a cepandant por-
té préjudice,

Quant aux deux autres candi-

dats, Bergeron et Marion ils ont

présenté des exposés remplis de

chiffres, de citations et de faits.

Chacun avait une bonne diction

et un bon français. Leurs expo-

sés cependant, comme celui de
Patenaude, soulevaient moins

d'émotion parce que trop litté-
raires et trop savants.

Comme on le constate notre

candidat, même s’il n’a pas rem-
porté la victoire, s'est montré

supérieur sur certains points et

ce ne sont pas les moindres,

La Chambre de Commerce des
Jeunes de Coaticook était repré-

senté par un candidat qui lui a
fait honneur. Outre celui-ci, on

remarquait de notre chambre la

présence de M. Lauréat Bélan-
ger, président, et Mme Bélanger,

M. Normand Viens, ex-président

et moniteur d'art oratoire à Coa-
ticook et Mme Viens. M. Lange-

vin était accompagné de M.

Mareelin Jubinville, un candidat

à notre débat local et de leurs a-

mies. M. Jules Bessette, ex-pré-
sident régional faisait partie du
jury.

 

FUTURS FIANCÉS
ASSORTIMENT COMPLET DE DIAMANTS

“BLUE BIRD" ET “"LIDO”

Bijouterie J. R. BOILEAU, M.H.B.
9, rue Main Est COATICOOK Tél. VI 9-2987
 

 

 

 

que.

DODGE ‘58, Regent, Automatique, V-8.

PLYMOUTH ‘56, Sedan V-8, automati-

CHEVROLET‘55, Sedan, 6 cylindres.

 

Pourquoi faire des dépenses onéreuses sur votre présente
voiture ? Venez nous voir et échangez-la pour un

modèle plus récent en très bonne‘ condition.

et nombre de modèles 49 - 50 - 51 & prix d’aubaines.

Aussi vaste choix de voitures neuves 1959.

DESOTO Fireflite ‘57, hard-top, 4 por-
tes, tout équipé, 18,000 milles. Be
DESOTO Fireflite ‘57, 4 portes. Tout H
équipé, 28,000 milles.
BUICK‘53, Sedan, Radio, Automatique.

 

  

 

POUR DES RANDONNEES AGREABLES AU COURS DE L’ETE, FAITES

+

 

      
          

       
  

 

MM.Albert Fournier, Gérard

Comptois et Antonio Tremblay,
ont été respectivement nommés
responsables des paroisses de St-
Jean l’Evangéliste, St-Marc et
St-Edmond pour la collecte en
faveur de la Survivance Fran-
çaise en Amérique. Cette sous-
cription d'envergure nationale
se fera dans les églises parois-
siales le 12 avril prochain. La
SSJB de Coaticook patronne cet-
te organisation dans notre ville.  

S. H. le maire Léger Cameron
a été élu président d'honneur de

la campagne de souscription de
la Société Canadienne du Can-

cer, pour la ville de Coaticook.
Mme Roland Racicot a été élu

présidente active. Cette campa-
gne aura lieu du 6 au 25 avril
prochain. Les autres membres

du comités d’organisation sont

M. Gilles Landry, c.a., trésorier,

Mme Florent Martineau, MM.
Elie Carrier, Cléophas Côté et

M. Jean-Nil Drolet.

VÉRIFIER VOTRE VOITURE PAR UN DE NOS EXPERTS.

INC.
votre vendeur DODGE — DESOTO — HILLMAN

167, RUE ST-JACQUES COATICOOK TEL. VI 9-2113
qr [Re a
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Le Progrés de Coaticook|
{ERNOMADAIRE INDÉPENDANT DÉYVOUÉ AUX INTÉRÊTS DFS î

vOMTÉS STANSTEAD er COMPTON. i

 

1 BUREAU: 16, rue Court.

  

 

  

 

 

ves ça neige a beau se faire re-

marguer ef faire dire a des gens

quilts n'ont jamais vu ¢a’; l'hi-

Réd.-publiciste: Lauréat Bélanger

esi publié à Coaticook, imprimé à Sherbrooke par le “Messages
i St-Michel. — Paraît le jeudi de chaque semaine.

Tel, VE 9-3616

Autorisé comme envoi postal de deuxième classe,

Coaticook  
1
]
1
1
1
1
1
1   

  

  

veila bientôt à Pâques. M ne
faudra’t pas y perdre d'un seu’

coun par ‘es abus les mérite

vantant chacun de leurs exploits
de chauffeur. On semble penser

que les performances de sa voi-

ture a‘outent a notre prestige, a

notre valeur personnelle, On se

pense un homme parce que no-

tre voiture peut dépasser celle

de tel autre, parce qu’on peut
“la monter à 95, 10u”, C'est ce

qu'on appelle avoir tout son ju-
[ Directeur: Roser J.-Marie ] gement dans le pied. Et dire que
1 B À des individus de ce genre sont
î IL en liberté et peuvent en tuer

bien d’autres avant de se tuer

eUux-InIgmes.

*
H y a deux sorles de fous.

Ceux qui naissent atteints et qui
vivent en liberté et ceux qui le
deviennent subitement durant

sur les services commerciaux et

rofussionnel de la ville sera un

  

 

SPÉCIAUX |
EN VIGUEUR

Licte semaine

HABITS EU

COSTUMES

 

p 1 Ministére des Postes, Ottawa, leur vie el qu’on enferme. Cette , ; De sentiine
lerniere catégori ‘e as X Ze semaine Ë Cy NS ;- î ABONNEMENT: Canada $1.50 - Etats-Unis $2.00 dernière catégorie n'est pas la = * PANTALONS

& i plus dangereuse. ROBES Wa % CT OIUPES C

t [ L'Exemplaire: Se ee as . wl UPPERS y

LeRESTSR peg ITAASmSSE R , . d CLA ER EET

1 Ceux cui voulant se rinvev l'oeil <ÉRMION il J.C. le somuiine

Is . et avoir un avant-seût des jolis fgsçendi @my MANTEAUX
- SUR NOS RUES cpécmeons qui abendent dans breed soir ie 30 14

hy r - nes riv/ères ct s10s lacs peuvent Tous les membres de la Cham. Couris Long -d®
2 P R | N C | P A L È S ] Tn faire dès ma tenant dans la bre de Commerce des Jeunes cle k % g

a eeeems d vitrine d'un mosasin de notes Conticeck sont invités a la réunion —

_ , Co. . vie, meansuaile qui aura lieu lundi soir ; . mise. MA ANà

- u " est pas Hi favilede passer * nrochain, à 8 h. 15 précises à l'Ho- La sSeingine wl ochaine tout en suecial
; À l'hi:toire. d'hiver 1828-1259 2-| 4e carême frs à sa fin, mou | tel de ville. Le projet d'enguite
 

Nous ramassons et Hivrons dans Conticook

et toute lu région.
TRAVAIL. AUSS{ SOIGNE EN SPECIAL QU'EN REGULIER

   

  
  

  

    

    

 

1. ver précédent n'est pas encore ; ; ‘ se principaux tom a programme
it battu selon Tos rapports météo- acquis durement durant 4 Te cette réunion. Il s'agit d’un pro- ; m, ; |

I eo ’ jours. Evidemment tous n'on :t important et tous les membres MODERN GRY CLEANING
- . + Frologiques. pas lutté aussi Jongiemps. . nt avantage à assister À ceite ;
u * + junion. Ou est prié d'arriver à MAGOG

On commence à parler sérieu-
sement de la saison da p5:he.

SAMEDI

23 MARS

Tout pour habiller le nouveau-né
jusqu’à 6 ans

 

Tél. VI 3-3303
Tél VI 9-2832

A TI
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30 Main FE.
Coaticook Entendu au cours de la sema’ - . Lo

s'impaticntent. ne: Un groupe de personnes :
   
 

 

   

 

   

 

  
  
   

     

d’un magasin

de lingerie

pour enfants

     
 

 

Mlle Jacqueline LEMAY, Oblate
Missionnaire de l'Immaculée, vient
d'enregistrer son premier disque
de CHANSONS, grâce à la colla-
boration du etudio ‘’Radio-Marie’*,

Vêtements de toilette, de jeux, sous-vêtements, bas, Sanctuaire Notre-Dame-du-
bottines, manteaux, chapeaux, couvertures, parures p- Doués d'une jolie voix età d'un vrai sens {cal tte jde carrosse, chandails, pantalons, etc. artiste s'accompagne elle-mêmeà

la guitare. Les mélodies et los pa-
roles de ses chants religieux sont
de sation. 2 2.

.

toindre**,coîtejours pricindev'é- Comme vous me soulagex M. Voyantout, je ne dormais plus depute 1a
n t A semaine dernière alore que vous m'aviex anmoncé un grand malheur

nué merveilleusement son épa- devant arriver prochainement.houissement au sein d'un institut
séculier,

  
 

Le Royaume des PETITS
Mme Fréjuste Lemay, prop.

TT, rue Wellin«ton Tél, VI 9-3027

 
 

—_ me

“LES CONSTRUCTIONS MODÈLES ENRG"
224, rue Main Est Tél VI 9-2600

 

 

  

 

  Société en nom collectif fondée en vue de contracter
pour tous les genres deÉCONOMISEZ!|

ACHETEZ VOTRE VIANDE AU

Marché Lemay 27 Child
QUALITE ET SERVICE

Téléphone VI 9-2533

- GRAND CHOIX DE POISSONS

Travaux de construction et réparations génerales

Cette société est formée de:

M. Gaston GADBO!S, 224, Main E.
Tel. VI 9-2600

M. Donat LABONTE, rue Mgr Durand,

Tél. VI 9-2460

M. Armand VIAU, 107, St-Pierre.
Tél. VI 9-2306

TOUS TROIS ONT UNE VASTE EXPERIENCE de
leur métier.

ILS ONT T'AMBITION de créer rapidement une réputa-
tion enviable à leur société.

 

Epaule de jambon .... 49e

Dinde, de 8 à 11 Ib, ,,. 51e

Poulet ..... 0.0... 45

Bacon, V, livre ...... 41c

Flétan .............. 49e

* PROFITEZ DE NOS SPECIAUX CHAQUE SEMAINE.
PRIX SPECIAUX POUR LES ACHATS EN

QUANTITE.

Notre devise est de toujours vous mieux servir,

 

“Les Constructions Modèles Enr.”

Consultez-les pour ESTIMES GRATUITS
pour vos projets de construction et

de réparation.

—
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PAQUES: LE CHRIST |
EST RESSUCITÉ!

Le Christ est ressusuité: ALLE-

LOA, ALLELUIA. Sommes-nous

ressuscités avec Lui, en ce radieux

matin de l’Aques? Avons-nous pur-

ge notre âme du vieux levain, pour

être une pâte nouvelle parfait

ment malléable aux moindres vo-

lontés du Seigneur Jésus et de sn

Sainte Mère Marie?

 

grains de sable que l’orgueil de

trop d’humains glissent dans le

rouage. On ne veut pas pardonner.

On ne veut pas être celui qui sert,

comme le Christ Pa été. On ne
veut pas paraître le moins fort aux

yeux des hommes, Cet orgueil ne

peut conduire que là où l’orgueil

a toujours irrémédiablement eon-

; duit l'humanité: au désastre.
L'angois-e triture la terre des *

hommes, Personne ne veut se l’a-

vouer: tous cranent, pousant au

plus fort. Mais combien les Tours

de Babel modernes de l’orgueil au-

ront la même fin que celle dont il

est question dans la Bible: c’est

Jean XXIIL qui affirmait, il y a
quelques mois. Dans cette folie

collective qui pousse tant de gou-

vernants à vouloir s’équipoller

à Dieu, dans cette immense hysté-
rie qui pousse des savants, hélas!

en trop grand nombre, à ne plus

compter que sur la matière, sur le

triomphe de la matière, n’y a-t-il
pas une sorte d’aveuglement per-

mis pac Dieu pour punir les hom-

mes de leur superbe, de leur in-

éorrigible orgueil,

Et pourtant, jamais peut-être le

salut de l'humanité n’a été plus

près. Tes extrêmes se touchent

toujours. Il suffirait d’un simple

retour au simple Evangile, d'un re-
tour aux humbles vertus qui ont

bâti le christianisme, à l’esprit de
Nazareth, pour que la société soit

sauvée. Ta famille est la cellule

de la société, Alors, pourquoi s'in-

génie-t-on par tous les moyens de

la propagande à corrompre la fa-

mille, à la disloquer, à l’empoison-

ner par tant de vents de philoso-

phies délétères?

Pourquoi n’écoute-t-on pas da-

vantage les appels réitérés du

Saint-Père? Lui seul peut nous ap-
porter le message de paix du

Christ, de la vraie Paix, celle qui

est un don de Dieu. La paix que

bâtiront les hommes, sans Dieu se-

ra toujours précaire. C’est en vain

que voudront bâtir la Cité tous

ceux qui ne veulent pas de Dieu

pour guide, Des millénaires d’his-

toire n’ont pas encore enseigné les

hommes, qui se croient st intelli-

Le monde ne peut être sauvé
que par un retour au spirituel: ET

LE TEMPS PRESSE.Il est minuit
moins cinq! Comment se fait-il

qu’au bord du gouffre, si peu

d'hommes risquent le tout pour le
tout du côté spirituel? Tous les

moyens humains, ou à peu près, ont

failli d’une façon ou de l'autre.
Qu'est-ce qui ne va pas dans le

rouage universel? Tant de merveil-
Les dernières conquêtes spatia-leux mouvements de charité, de

‘les sont merveilleuses. .. Mais c’estpaix sont nés, qui portent des |
fruits magnifiques. Mais il y a les ‘encore le grain de sable devant

gents, si forts. 
 

 

Entrez...

C'est I'heure de l’OLDSmobilisme!
Prenez le volant de la

nouvelle Oldemabéle
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<.Un style pour tous les goûts! -

CHEZ VOTRE DÉPOSITAIRE DE LA VOITURE DE QUALITÉ OLOSMOBILE
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à la vocation

d'un besoin incoercible.”

C’est ce qu'a déclaré Son Emi-

nence le cardinal Paul-Emile Lé-

fer, archevêque de Montréal, lors

de la cérémonie solennelle qui a
clôturé, à l'Oratoire Saint-Joseph

du Mont-Royal, la grande neuvai-

ne à saint Joseph, du 10 au 19

mars, On estime à environ 150,000

personnes le nombre des pèlerins

qui ont pris d'assaut le sanctuaire

du Mont-Royal au cours de ces 10

jours de prières. La plupart d’en-

tre eux ont défilé devant le tom-
beau du Frère André, e.s.e., et prié

l’immensité de la mer... Ne nous

illusionnons pas! Celui qui régit

les univers peut d’un seul geste
tout pulvériser. .. Ÿ a-t-il quelque-

chose de plus laid que l’orgueil de

l’homme, créature finie, qui n’est
vraiment grande que lorsqu'elle se

laisse travailler par la grâce de
Dieu. Alors, on a les saints, les

plus grands bienfaiteurs de l’hu-
manité. C’est Pâques: ALLELUIA,

ALLELUIA... Debout, tous les
vraiment sincères, tous ceux qui

ne se piquent pas que de mots,

mais qui veulent vraiment en

beauté la résurrection de la Cité,

du pays, du monde. Roger BRIEN
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Le Cardinalal'oratoire

“L’Eglise catholique répond
de l’homme”

“En l'Eglise, tous les peuples sont appelés à trouver nourriture,

repcs, lumière et guérison. Et si l’Eglise occupe une place primordiale

dans le monde, dars les sociétés, dans la vie individuelle, c’est que s&

constitution répond à la vocation de l'homme, comme l’assouvissement

pour sa béatificarion prochaine.
Mais la journée du 19 mars, fête

du Patron du Canada, s'est termi-

née en véritable apothéose. La vas-

te basilique du sanctuaire s’est

remplie à quatre reprises à la messe

nocturne de minuit trentes à la

messe pontificale du rnatin célé-
brée par S. Exe. Mgr Charles-Eu-

gène Parent, archevêque de Ri-

mouski; l’après-midi, à la bénédic-

tion des malades que présidait le

mêmeprélat; enfin, à la pontifica-

le du soir, c’est une véritable ma-

rée humaine qui s’est pressée dans

la basilique pour entendre le mes-

sage de Son Eminence.

LE CARDINAL LEGER

“L'Eglise répond a la vocation

de l'homme,” a dit Son Eminence.

Dans la première partie de son al-
locution, il a fait allusion aux évé-

nements des derniers mois qui ont
attiré l’attention du monde sur

l'Eglise: l’année mariale pour mar-
quer le centenaire des apparitions

de Lourdes; le 8e congrès mariolo-

gique et le 10e congrès marial; la

mort du regretté Pie XII; l’élec-

tion et le couronnement de Jean

XXIII; la nomination de nouveaux

cardinaux; la proclamation d’un

prochain concile oecuménique,

ete, disant que ces événements
 

 
 

Le porte est grande
BIENVENUE! C’est le temps des échanges!

Si vous avez une voiture 55, 56 ou 57, nous
sommes prêts à vous accorder une attention

toute spéciale sans égard au modèle ni à
la marque. Vous verrez tous les avantages

exclusifs de l’Oldsmobile 59. Et même,
quelle que soit Pannée de votre voiture, nous

vous ferons voir commeil est facile d’accéder
immédiatement à l’Oldsmobile. Venez essayer

l’Oldemobile 1959, ellefera votre conquête!
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OLDSMOBI
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“projettent sur l’Eglise une plus
vive clarté afin que les âmes réa-

gissent plus activement à sa lumie--

re et que les coeurs soient plus ef-

fectivement réchauffés à sa cha-
leur”.

  
Puis le cardinal a parlé sur une

note moins optimiste. “Remués un

moment, dit-il, les catholiques eux-

mêmes semblent se raidir contre

l’emprise de cette réalité pertna-

nente tuujours vivante, toujours

en activité. Après une attention

superficielle qu’ils lui accordent,
ils se laissent absorber aussitôt par

le contingent et le temporel. Ils ce

refusent à imprégner leur vie

journalière de ce qui assurerait à °

celle-ci sa valeur. Argent, plaisir,

ambition mobilisent leur intérêt,

leur activité, limitent leur idéal.

Leur existence s'écoule comme en ©

dehors de l’Eglise dont pourtant ile

sont les membres et à qui leur apa.

thie est préjudiciable.”

Les derniers mots du cardinal

ont été une prière adressée à saint
Joseph, au nom de tous ceux qui

s'étaient réunis aux pieds du Pa-
tron de l'Eglise. “Demandons à

saint Joseph de nous apprendre à

connaître et à aimer l'Eglise sans

illusion et sans lâcheté, qu’il nous

enseigne comment nous pénétrer

des vérités que nous proclamons »

dans notre Credo catholique.”

 

 

Une bibliothèque publique à
Coaticook est la meilleure
arme que nous puissions
posséder contre la littéra-
ture obscène et les revues
pornographiques qui s’infil-
trent jusque dans notre mi-
lien, Combattons les mau-
vais livres par des bons Ii-
vres. C’est là faire un nète
humanitaire.   
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ACTIVITES
JOCISTES
Le 18 mars dernier a eu lieu

au local jociste une réunion gé-

nérale de la section J, O. C. Voi-

ci quelles ont été les principa-

les activités.

En tout premier lieu, une ré-

collection fub organisée par M.

l'abbé Napoléon Loiselle, curé de
la paroisse. Il a appuyé sur l’im-

portance de faire de l'action ca-

tholique.

Ensuite suivirent différentes

commissions portant, en général

sur les conséquences des mau-

vaises conditions de travail dans
chacun des milieux suivants:

usine, bureau et maison privée.

On a remarqué que dans cer-

taines usines, règne une atmos-

phère d'insécurité el qu'il y au-

rait avantage à ce que les ou-

vriers se fondent une union.
Dans les bureaux, comme il

serait plus agréable d'y vivre,
s'il y avait plus de fraternité en-

tre chaque individu.

Enfin, dans les maisons pri-

vées, plusieurs sont d'accord
pour dire que la jeune fille qui

y travaille est souvent incom-

prise: heures de travail trop

longues pour la rémunération.
De ces différents problèmes

découle l'importance de l'union

et c'est le but que l'Action Ca-

tholique tend à viser par la J.
0. C.

Les conclusions de cette veillée

furent données par Mlle Théré-

  
  
| PEINTURE

Régulier $2.75 la pinte.
SPECIAL, la pinte .... 
Rue Main-

 

  

 
19.95 ie gation

Nous avons le plus grand choix de couleurs dans les

| peintures intérieures C-1-L, CILTONE,

Fini mat, lustre, satin et semi-lustre.

Escompte de 10% ou 15%
selon la quantité que vous achèterez.

 

 

tose

CHOIX DE 12 COULEURS

SOCIETE COOPERATIVE AGRICOLE
DE COATICOOK

Avant de se séparer le groupe

a discuté de l'organisation d’une
partie de sucre. Elle sera organi-

sée, mais la date n'est pas enco-

re fixée, Patientez, vous l'aurez !

 

Etat civil de
nos paroisses

ST-EDMOND

Février

Le ler a été baptisé Joseph,
Eugène, Luc, enfant de M. et

Mme Marcel Cotnoir (Doris
Charest). Parrain et marraine,

Eugène Cotnoir et Noëlla Du-

ranleau.

Le ler a été baptisé, Joseph,
Fernand, Daniel, enfant de M. et
Mme Marcel Dumont. (Priscilla

Bergeron). Parrain et marraine,|

Arthur Dumont et Aurore Chi-

coine.

Le ler a été baptisée Marie.

Doris, Lise, enfant de M. et Mme

Emery Boutin (Gratia Breault).
Parrain et marraine, Lucien

Breault et Lauria Landry.

Le 18 a été baptisée Marie.
Jeanne, Lise, enfant de M. et
Mme Joseph Carbonneau (Jean-

ne d'Arc Bergeron). Parrain et

marraine, Lucien Bergeron et

Juliette Bégin.
Le 18 a été baptisé Joseph Be-

noît, Serge, enfant de M. et Mme

Denis Maurais (Jacqueline Mar-

coux). Parrain et marraine, M.

et Mme Roger Maurais.
Le 18 a été baptisée Marle,

Thérèse, Francine, enfant de M.

et Mme Noël Nolin, (Marie Car-
rier). Parrain et marraine, Ray-

AVEZ-VOUS
PENSE A VOTRE

GRAND
MÉNAGE
Profitez de nos

aubaines
extraordinaires.
Nous avons une

marque de peinture
pour usage intérieur
et extérieur, Email,
Mat, Semi-lustre et
Lustre — Quantité

limitée.

—
—
—

ROXATONE
$1.95   

Tél: VI 9-2741  

Le 19 a été baptisé Joseph.

Jacques, Richard, enfant de M.

et Mme Julien Boissonneault

et(Pauline Nadeau). Parrain

 

marraine, Jean-Baptiste Hudon

et Jeanne Bolssonneault. “BASILIQUE” DE NOTRE-DAME DU CAP: — Non, cette récente
photo ne nous montre pas la maquette de la future basilique de NO-
TRE-DAME DU CAP, mais bien le nouveau temple national du Rosai-

\ re lui-même qui, presque achevé à l'extérieur, se profile d'harmonieu-
se façon dans le ciel du Cap-de-la-Madeleine, et domine majestueuse-
ment les eaux du St-Laurent. Dans la mesure de leur généreuse contri-

bution, tous les Catholiques du Canada éprouvent Une joyeuse firrté

à voir s'élever ce splendide EX-VOTO en l'honneur de la Mère de Dieu,

Tout l’hiver, les chantiers y sont restés ouverts; et présentement les

ouvriers travaillent à la pose du liège dans la calotte intérieure de la

voûte qui sera enrichie de mosaïques les mois prochains. Des cra

jours-ci, les travaux de maçonnerie reprendront à l'extérieur pour

achever en beau granit blanc le perron de la façade et les deux pentes
douces latérales.

 

La plupart d'entre nous ne
pourra léguer de biens à no-
tre ville sur son testament.
Ce que nous pouvons faire

pour la bibliothèque publi-
que dès maintenant reflé-
tera notre amour pour no-
tre ville et nos semblables.    
 
 

NOUVEAUX
MARIES

Pour une semaine

SEULEMENT

Ménage complet au

PRIX COUTANT—
—  
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$179.95
Lessiveuse ‘Inglis’

3 ans de garantie $89.95
$239.75
$199.95

$149.50
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GRATIS - Une coutellerie d'une valeur de $29.95

Poêle, Huile et Gax $362.50

Réfrigérateur, 113 p.e.
5 ans de garantie

Mobilier de Chambre
bureau double
chiffonnier
lit-bibliothèque
matelas à ressorts
sommier à lames
oreillers.

Mobilier de Cuisine

$329.95

$249.50
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24 MOIS POUR PAYER — AUSSI PEU QUE $15.00 PAR MOIS — MISE DE COTE. |
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Vous pouvez contracter un prét
poür réparer

Comme tous les autres pro-

priétaires, vous faites des pro-

Jets pour l'amélioration de votre
propriété. 1] es* fort possible, tou-

tefois, que vous éprouviez cer-

tainus difficultés à pouvoir le

faire à cause d'un problème de

finance.
Vous pouvez résoudre votre

problème en étudiant la formule

des prêts de Loi Nationale de

l'Habitation. Plusieurs proprié-

taires au Canada se sont préva-

lu des prêts garantis par le gou-

vernement fédéral aux termes

de l'article 24 de la Loi Nationa-
Je sur l'Habitation, Les particu-

larités du prêt consistent en la

grande variété de travaux qui

peuvent être financés, des pério-

des commodes de rembourse-

ment allant jusqu’à 10 ans et le

taux d'intérêt de 6 p. 100 l’an.
Il est possible d'obtenir des

prêts s’élevant jusqu’à $4,000.00,  

votre maison
pour une habitation unifamilia-

le, Dans le cas d'un duplex, le

prêt peut s’élever jusqu’à $4,000.

pour le premier logement, plus

$1,500.00 pour chaque logement
additionnel jusqu'à concurrence

de $8,500.00 pour une habitation

à 4 logements.

La demande de prêt doit être

faite par le propriétaire même
d'une maison et une demande

peut être faite également même

si la propriété à être améliorée
est hypothéquée.

Si ce genre de prêt peut aider

à améliorer votre maison, c’est

le temps d'en discuter. La So-
ciété Centrale d'Hypothèque,

grâce à son personnel expéri-

menté, pourra vous renseigner à
ce sujet lors de l'exposition du

“Salon de la Maison Moderne”
qui se tiendra du 10 au 15 avril

prochain au Palais du Commer-

ce de Montréal.
 

Emission de N.-D. du Gap
pour le Vendredi Saint

A Yoccasion du Vendredi Saint,
des émissions spéciales prépa-

rées par ‘’Radio-Marie”, du

Sanctuaire national de NOTRE-

DAME-DU-CAP, passeront sur

les ondes d'une trentaine de

postes de radio.

Un sketch biblique de 30 mi-

nutes, spécialement adapté pour

la radio, permettra “la Rencon-

tre de la Mère des Douleurs...
et celle d’une mère repentante

du crime de son fils, Judas, La
haine s'y mêle 4 l'amour... la
croix triomphe! ”

“La Samaritaine”, une autre

adaptation d'un texte d'Edmond
Rostand, aidera la méditation de

la parole de Jésus: “Beaucoup

de péchés lui seront remis, parce

qu’elle à beaucoup aimé”.

Le “Conte des Sept Glaives”,

récit simple et poétique, invitera

les auditeurs à suivre la Mère du
Sauveur sur le chemin du Goi-  

gotha pour aimer et souffrir a-
vec Elle. La réalisation de ces é-

missions du Sanctuaire du Cap

a été confiée à Mlle Jacqueline

Morin qui a obtenu le concours

de nombreux artistes de mérite,
tels: Carmen Isabelle, Françoise

Daveluy, Louis Dufresne, Yolan-
de Allaire, Denyse Alarie, Edmée

St-Cyr, Jocelyne Vallée, Louise
Bigotaud, Suzanne Descôteaux,
etc,

Grâce encore au studio Radio-
Marie, de N.-D. du Cap, pour la

lère fois, on pourra entendre à

la radio la jeune Jacqueline LE-
MAY, Oblate Missionnaire de

I'Immaculée, qui, s'accompa-

gnant à la guitare, présentera

quatre chants de sa propre com-

position; sa poésie toute de frai-

cheur reflète l’idéal apostolique

de sa vie consacrée: “être apôtre
en chantant”.
 

 
Cette gentille fillette admire un lapin, sans doute celui qui pondra de
jolis oeufs de Pâques dans quelques jours. Un lapin, ça ne pond pas
Souvent, mais quand ça se décide, des oenfa en chocolat, en couleur,
et de toutes le- grosseurs,

 

 

    

 

 

  

  

esseseuénqune :
LA PLUS AGREABLE DES

VOITURES SE PRESENTE

? ufAIRA PAR STUDEBAKER

Construite au Canada, par des Canadiens

 

Voici 1414 pieds de vrai plaisir. Elle se gare fièrement (et facilement!) aux endroits les
plus chic et a une personnalité qui lui est propre, Ardente, élégante, peu coûteuse-—et
offrant 6 places confortables—elle donne un millage étonnant avec de l'essence ordinaire,
Livrable en modèles dotés d’un V8 ou d’un ‘Six’ cylindres. Venez l’essayer »

KENNETH
27, rue Gendreau

WALKER
Coaticook, Qué.
 

 
De l'eau bien chaude...

pA

instantanément...

économiquement!

CHAUFFE-

EAU
ÉLECTRIQUE

AUTOMATIQUE
RUUD
EN

ALLIAGE ALCOA

seulement $ % f  
 

* Vous obtenez de l’eau chaude au moment
voulu et en quantité voulue grâce à
f'incomparable chauffe-eau électrique Ruud
Avec réservoir en alliage d’aluminium Alcoa!

« PEU COUTEUX 1 L’isolant épais de fibre
de verre garde la chaleur à l’intérieur.
Les éléments chauffants donnent
plein rendement parce qu’ils sont complètement
immergés, et le réservoir résiste à la corrosion, Il
coûte moins cher à l'achat et à l’usage.

e PROPRE ! Il ne dégage aucune suie, aucune fumée;
aucune odeur, et il vous fournit 24 heures par jour
toute l’eau chaude et claire dont vous avez besoin,

 
MODÈLEAE392

e SUR ! Pas de flamme, pas de gaz qui s’échappe» « 3°   et l’extérieur ne devient jamais brûlant. .. .

e AUTOMATIQUE! Les thermostats gardentl’eau à = Mi 3
la température voulue. 2wrNS

e MAGNIFIQUE Fini blanc étincelant des appareils « Avie SY
1 domestiques, durable et facile & nettoyer. LECTNY

e DURABLE! Il fonctionnera des années sans qu’il soit
mér-ssaire de le réparer. Réservoir garanti pour 10 anst

+ éléments et thermostats pour un an. :

Voyez votre plombier préfère

ou

Southern CanadaPower
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Cours de bonheur
par correspondance

Comment discerner l'amour vrai de l’emballement romanesque, de

l'attrait passager, ou encore de la simple attirance physique qui peut

disparaître comme elle est venue? Comment reconnaître l'harmonie

des caractères, la compatibilité des personnalités, l'identité de l’idéal,

quand il s’agit de Ja grande aventure de sa vie: l’amour et le mariage?
 

Le mariage, un coup de dé?

=~ Un coup de dé où de nos jours,

on peut gagner à coup sûr, parce
que des experts se sont penchés

sur les problèmes, sur les écueils

du mariage pour fournir aux

fiancés et aux gens déjà mariés,

des cours de préparation ou d'’a-

daptation au mariage, en quatorze

leçons.

Un exposé clair, eaptivant, y est

donné sur l’art de se préparer au
mariage, de choisir son conjoint,

de mener ses “fréquentations”,

sur l’accord des personnalités, sur

Yanatomie, la physiologie de l’hom-

me et de la femme, sur l’amour

dans le mariage, la venue des en-

fants, le budget familial, etc.

Après chaque leçon, orale ou
par correspondance, selon le choix

les intéressés remplissent un de-
voir-questionnaire facile, Car il

s’agit d’entourer d’un cercle, la
bonne réponse. Dans les cours par

correspondance, les réponses sont

corrigées par des professeurs spé-
cialisés du Centre Catholique de

l’Université d'Ottawa, et le devoir

est retourné en même temps que

Ja leçon suivante.

Souvent, alors que la femme est
très intéressée à s'inscrire à ces

eours, l’homme se fait prier, un

peu par orgueil, sous prétexte qu’il

est déjà au courant de ces ques-
tions, qu’on ne peut lui en appren-

dre, etc. I] est pourtant bien im-

portant que tous deux aient la mê-

me formation, le même idéal, pour
mener cette vie ‘à deux” du ma-

riage. Et les hommes qui se sont
inscrits à ces cours les ont beau-
coup appréciés, car ces leçons sont
rédigées et données par des autori-

tés en la matière: avocats, notai-  

res, médecins, prêtres, garde-ma-
lades ou couples mariés, à qui la
vie a révélé bien des secrets de

bonheur,

Un certificat est accordé à la
fin des cours; et plus tard, les jeu-

nes mariés peuvent soumettre

leurs problèmes à une équipe spé-

cialisée qui reste en contact avec

eux, et leur adresse périodique-
ment le bulletin de l'association:

“Foyers Heureux”, On peut écrire

avec confiance à l’équipe de

“Foyers Heureux”: le problème

soumis y est étudié soigneusement

pardes conseillers discrets et bien-

tôt une lettre indique ou suggère,

à la lumière de l’expérience, les
meilleurs moyens de vaincre la dif-

ficulté.

Les cours de préparation au ma-

riage sont strictement personnels

et il faut s'inscrire soi-même, dans

sa paroisse ou au Centre Catholi-

que d’Ottawa, pour en bénéficier.

Dans les cours oraux de paroisse,

on procède par cercles d’étude

pour les premiers cours, puis par

des causeries données par des prê-

tres, médecins, infirmières, hom-

mes de loi et psychologues, pour

les leçons plus avancées.

Les cours par correspondance

cependant sont les bienvenus cha-

que fois que le candidat est éloi-

gné des centres paroissiaux, ou

qu’il dispose de peu de temps,

après ses heures de travail. Ces

cours, créés spécialement pour la
jeunesse, par l’Université d'Otta-
wa, font l’admiration des sociolo-

gues du monde entier. Vingt-sept

pays les ont adoptés et ils sont

maintenant traduits en quatorze

langues.
“Quand {1 y a du bonheur dans

 

Lo protease gui neréalise
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Il suffit d’y goûter … et déjà vous +
découvrez que la Dow estla
meilleure des bières ! Cette saveur
douce et moelleuse,c’est le
tésultat de la “climatisation”

et duvieillissement minutieux

Qui font de la Dow une

bière incomparable,

C'EST LA MEILLEURE —
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NOMINATIONS A SOUTHERN CANADA

M. ALBERT FAUCHER (a gauche). qui vient d'être nommé gérant
Southern Canada Power, succédant a M. Gérard Lalumière, permuté
social, a Montréal. Monsieur Faucher était auparavant gérant de la
CHOQUETTE (au centre), auparavant gérant a St-Pie, est nommé gérant à Farnham, et M. GERARD
LALIBERTE (a droite), du service commercial à Montréal, est nommé gerant à St-Pie, Ces changements
prennent effet le ler avril 1959.

 

ses foyers, un peuple a devantlui

un avenir assuré. Des foyers heu-

reux produisent des enfants heu-

reux et des citoyens heureux. C’est

en vain que l'on fera du service so-

cial auprés des jeunes délinquants,

que l’on organisera les loisirs... et

raîlle autres oeuvres d'action socia-

le, si l’on ne bâtit pas d'abord des

foyers heureux”.

Je désirerais m'inscrire Ti seul(e) Adresse:o.oo.

[] avec mon ami(e) au cours par

correspondance de Préparation au

Mariage

Veuillez s'il vous plait me faire

parvenir, sans obligation de ma

part, tous les renseignements con-

cernant ce cours.

POWER

de la succursale de St-Bruno de
au service commercial, au siège

succursale de Farnham. M. YVON

Le Service de Préparation

au Mariage,

Le Centre Catholique,

1, rue Stewart,

Ottawa 2, Ont.
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ÉCONOMIES SUR

Il n’y a pas de moyeninfaillible pour épargner .. , mais la “méthode 2-comptes’de

la Banque Royale est ce qu'il y a de plus sûr pour y réussir. Ouvrez un Compte de

Chèques pour payer vos factures et utilisez votre Compte d'Epargne uniquement

pour économiser. Le fait d’avoir deux comptes distincts, destinés À deux buts

différents, vous évite la tentation de puiser dans vos économies et leur permet de

s'accumuler, Avec la ‘’méthode 2-comptes”, épargner devient plus facile et plus

sûr. Renseignements complets à chacune de nos succursales.

LA BANQUE ROYALE DU CANASA

Succursale de Coaticook, J. J. A. HALLE, Gérant,
Autres succursales à Sherbrooke et Rock Island.
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Un mariage de montagnards
au Vietnam

(Du 21 janvier au ler mars 1959)

Chers amis et Bienfaiteurs,

Ce qui s’est passé à Ste-Anne de Liang-hung entre ces deux dates,

j'avais pris soin de le bien noter pour vous dans mon journal. De re-
tour à Fyan pour quelques jours, voulant vous écrire, je cherche en

vain mes notes; je les ai oubliées à Liang-Hung. Il faut que je vous

écrive quand méme aujourd'hui; car demain je repars pour un mois,

Depuis le 21 janvier, mon gros

travail fut de construire une pe-

tite maison au village de DaR'-

mang. Merci au généreux bien-

faiteur de Coaticook qui m’en a

part te Cotte petite mai-

 

son, cumme toutes celles que je

construirai dans mes divers
postes, me servira principale-

ment pour célébrer la sainte

messe et instruire mes catéchu-
mènes. En séparant par un ri-

deau les lits que j'ai accrochés

au mur du fond, je pourrai mê-
me, à l'occasion de mes séjours,
y laisser le Saint-Sacrement.

Cette petite maison me servira

donc temporairement de chapel-
le, jusqu'à ce que je puisse cons-
truire une petite église.

UN BEAU MARIAGE

DaR'mang, nous revenions de la

forêt avec une charge de bam-

bous, quand, à l'entrée du villa-

ge, nous sommes salués par un
groupe de personnes du village
de Phi-Jut. Ce sont des parents

de mon jeune catéchiste, K’Krai.
Après avoir déchargé les bam-

bous, j'entre à la maison de Bap
Brë pour souper et coucher. En

m'’approchant a table, K'Krai et
ses trois parents s’amènent; un

de ses oncles me dit:

—Père, nous vous demande-

rions de revenir au village de
Liang-Hung; le père et la mère

de K'Krai y sont arrivés de

Dong-Jiri (30 milles plus loin)...

K'Krai se tient par derrière et
ne dit pas un mot. Ca m'ennuie:

—Vous n'y pensez pas! Je
viens de quitter Liang-Hung

pour construire ici; moi Je ne

puis retourner... Toi K'Krali, fais

comme tu veux,

Ils se retirérent assez piteux...

J’entends qu'il parle de mariage.
Je me demande si trop préoc-

cupé par montravail, je n’al pas
été un peu prompt; je sens le
besoin de demander des expli-

cations. Je n'ai pas encore le

sang montagnard, je reste tou-
jours canadien, Pour nous: de

quoi s'agit-ll? Oui et non! et
c’est fini. Il ne peut en être ain-

si avec ces simples de la monta-
gne.

Quand K'Kral s'approche pour

manger, je lui dis en bon cana-

dien:

—Ecoute, K'Kral, je commence

à en avoir assez ! Quand tu veux Pendant que je construisals a quelque chose, tu me l’envoles
 

“Alors,
on a appelé
le médecin et...”

 
Un accident...une maladie soudaine...
La première chose à laquelle on pense,c'est de

téléphoner au médecin.
En cas d’urgence, votre téléphone vous procure

unc aide rapide, et son utilité est incalculable. Le
simple fait de savoir qu’il est là, jour et nuit,
prêt à vous servir, est, en soi, un réconfort.

Toutes ces choses inappréciables—et bien d’autres
encore—le téléphone vous les procure...et il
coûte si peu!

LA COMPAGNIE DE_TÉLÉPHONE BELL DU CANADA [i

 

 

—

demander par un autre. Ce soir,
tu veux rentrer à Liang-Hung,

ce sont tes parents de Phi-Jut

qui le demandent.
—Non, mon Père, je ne veux

pas rentrer à Liang-Hung; mais
mon père veut m'y rencontrer a-
vec vous.

—Qu'est-ce qu’il veut, ton pè-
re ?

—Il veut me marier.
—Quand ?

—Demain.

~—Avec qui ?
—Avec une jeune fille de mon

village; elle est, également ren-

due à Liang-Hung avec ses pa-
rents,

—Es-tu sérieux ? Pourquoi ne

m'en as-tu pas parlé avant ?

—J'ignorais la chose; mes pa-
rents de Phi-Jut viennent de me

prévenir.

—Mais enfin,

rier, toi ?

—Si mes parents l'ont décidé,

il faut que je veuille.

—Alors, mangeons et

partirons pour Liang-Hung.

En cours de route, K'Krai

n'est pas plus pressé qu'à l'or-

dinaire. Nous nous arrêtons ici

et là pour chasser. J'aimerais

bien rapporter un cerf pour ré-
jouir la fête de demain. K’Krai

descend de voiture avec le fusil,

un peu avant le village. J'arrive

seul; ma jeep est entourée par

les gens du village, le père de

K'Kral se présente. Je lui dis que

son fils n’y est pas et que j'igno-
re quand il arrivera. Le vieux

me regarde; un autre lui fait

comprendre que je plaisante.

K'Kral arrive un peu après sans
n’avoir rien rencontré.

Je laisse K'Krai à ses parents

et je vais faire un tour de chas-
se sur les bords de la rivière. Je

reviens bredouille. Je fais appe-

ler K'Krai et lui dis:

—Je n’al que du riz sec à vous

donner.

—Ne vous en faites pas, mon

Père; demain c’est le mariage,

nous ferons les noces quand

nous le pourrons plus tard dans

mon village, même dans sept ou

huit mois. -

—Très bien; mals as-tu ren-
contré ta femme ?

veux-tu te ma-

nous

 

rents dans la grande case voisi-

ne.

Je fais venir les parents, ceux

de K'Krai d'abord et leur de-

mande:

—Vous voulez done marier K”-

Krai et le marier ici ?

—Oui, oui, il demeure avec

vous et nous voulons que vous le

mariez.

—Mais K'Krai n'as que 17 ans

et il n’est pas encore baptisé; et

vous même ne suivez pas enco-

re la religion... ?

—Ca ne fait rien; K’Krai, lui,

il vous suit, ça suffit.

—Treés bien; mals ou est la

fille ? Je veux la voir.

Ils la font venir, Je voulais

m'assurer de son âge; il arrive
parfois ici qu’un homme prend

une fillette de 9 ou 10 ans pour

femme. La fille et ses parents

entrent. Elle a 16 ans et est as-

sez grande, Je lui demande si

elle veut se marier ? Elle me ré-

pond très calme: Oui. Alors, ça
va.

Mais un prêtre catholique...

marier des non-baptisés...? Je
leur demande comment ils se

marient d’habitude dans leurs

villages. L'essentiel peut se résu-

mer ainsi: à l’occasion d’une
réunion, les mariés se présentent
devant le personnage le plus

marquant, qui n’est pas néces-
sairement le chef du village, Le

garçon lui remet un bracelet que

ce dernier passe au poignet de

la fille; puis il prend un bracelet

de la fille qu’il passe à son tour
au bras du garçon. Le garcon lui

remet ensuite un collier qu’il

met au cou de la fille, et ainsi

de la part de la fille pour le gar-

çon,

Après ces explications, je fixe

la cérémonie du mariage à sept
heures le lendemain matin. Au

lever du soleil; pour donner un

peu de solennité à la fête, je fais

frapper du tambour et jouer des
gongs. Au son de cette musique

on conduit les mariés proces-

sionnellement de ma cabane à

l'école où je dis habituellement
la messe. Je joue le rôle du per-

sonnage marquant et en profite

pour parler du mariage selon le  

plan de Dieu. Je bénis les ma-
riés et célèbre la sainte messe.
K'Krai dirige comme d'habitu-
de les chants et les prières.

Après la messe, pour marquer
un peu ce jour, je déjeûne avec
le nouveau couple et repars seul

continuer mon travail à DaR”-

mang, .

Depuis lors K’Krai et sa fem-

me travaillent pour moi. K'Krai
n’a plus à cuire le riz. Sa femme

fait la ménagère; elle fait ce
qu’elle peut: elle transporte

l'eau, va chercher le bois, et

quänd mon ravitaillement en lé-
gumes est épuisé, c'est elle qui

va cueillir les herbes ou les
feuilles dans la forèt pour assai-

sonner le riz. Naturellement. je

dois de temps en temps complé-

ter mon régime avec des vitami-
nes, et quand l'appétit diminue

trop, je rentre à Fyan me refaire

un peu. Habituellement toute-

fois j'ai du gibier à manger. Le

Seigneur qui nourrit les petits
oiseaux, ne laisse pas ses en-

fants mourir de faim.

Cette fois-ci pour construire à
Liang-Hung, je nie propose un

séjour d'un mois entier. Pour
me mieux sustenter avec moins

de fatigue, je vais m’improviser
trappeur. La prochaine fois je

vous parlerai du résultat de cet-

te nouvelle expérience,

Au cours de ce mois, j'avais
bien d’autres choses à vous ra-

conter, peut-être plus intéres-
santes et plus apostoliques; mais

j'aurai l’occasion d’y revenir.

Sachez qu’au milieu de pauvres

tribus sauvages, qui n’en sont

encore qu'à une maigre culture
de riz et de maïs et où on ne

plante presque pas de fruits,

tout en prêchant le Royaume
des cieux, il faut s'organiser

pour vivre. C'est ce que je me

hâte de faire pour avoir plus de
temps pour annoncer le Royau-

me. Je voudrais avoir tous mes

jours et toutes mes nuits à cet-
te fin. Mais que voulez vous: au-

te fin. Mais que voulez-vous: au-

moissonneur.
sème !

L'un des vôtres,

Maurice Marie Benoit
 

—Non, elle est avec ses pa-

Au Québec, où la
Cuisine française

est à l'honneur,

lesproduits

obin Hood
  

sont lespluspopulaires

LA FARINE
VITAMINS

 

MELANGES
À gâteaux et à pudding

FARINÉ
8 tout usage

GRUAU
vepide et instantand

Robin Hood Flour Mills Limited

Je dois semer, je ©

 

 



  

No 4
PCPPPPPPPOESTEPSOT—r Sed

Les ouvrages
‘‘difficiles’’ sont
faciles à lire
A l’école, on nous ua appris

qu’il faut recourir au diction-
naire dès que l'on rencontre un

mot inconnu ou consulier une
encyclopédie pour élucider tout

passage incompréhensible à pre-
mière vue, lit-on dans Sélection

du Reader's Disest d'avril. Or la

règle à suivre pour s'attaquer à

un livre “difficile” requiert ex-
actement la méthode opposée.

L'article, intitulé “Pour facili-

ter les lectures ardues”, conseille

aux lecteurs de chercher d’abord

les passages qui leur sont acces-
sibles, de ne pas se laisser em-

bourber dans les passages diffi-
ciles, de poursuivre leur lecture

sans s’appesantir sur les para-

graphes, les renvois, commentai-

res et références qui leur échap-

pent.

Ainsi la somme de ce qu'une

lecture rapide vous permet de

comprendre — ne serait-ce que

50% de l'ensemble — vous alde-

ra à projeter quelque lumière
sur tels passages qui vous &-

vaient d’abord paru obscurs.

L’immense plaisir que donne

la lecture des grands dramatur-
ges classiques a été refusé à trop

de collégiens, contraints de “dé-

cortiquer” les chefs-d'oeuvre
scéne par scéne, de rechercher

tous les mots nouveaux pour

eux, d’étudier toutes les notes

savantes en bas de page. Con-

clusion: ils n’ont jamais réclle-

ment lu la pièce. Une fois parve-

nus avec peine à la fin, ils en a-

vaient oublié le conmencement

et perdu de vue l’ensemble.

Que vous lisiez ou que vous

parcouriez seulement un livre,

voici quelques conseils utiles que

donne Sélection:

1. Regardez 1e titre et la pré-

face et notez avec soin les sous-

titres et autres indications sur le
plan et Je but de l'ouvrage.

2. Etudiez la table des matiè-

res pour avoir une idée générale

de la structure de l’ocuvre; ser-
vez-vous-en comme vous feriez

d'une carte avant d'entrepren-

dre un voyage.
3. Vérifiez l’index: il vous ré-

vélera la gamme des sujets trai-
tés ou le genre des aufeurs ci-

tés. }

Souvent, sl vous ehtamezs ui
livre difficile avec l'intention de
simplement le parcourir, Vous

anercevrez peut-être au bout

d'un moment que vous êtes bel

et bien en train de le lire et d'y

prendre plaisir.

IMPRIMERIE
GARCEAU LIMITEE

16, rue Court, Conticook
Tél. V1 9-3616
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DES CANONS MENACANTS? — Non, ce ne sont pas les canons puissants des cuirasses d'antan, mais bien les niortiers anti-sous-marins
d un destroyer-escorteur de la Marine royale du Canada. Ces navires ont la réputation d'être les meilleure tueurs de sous-marins au monde.
Principales armes de nos destroyers-escorteurs, ces triples mortiers lancent des projectiles infiniment plus meurtriers que les bombes de
profondeur utilisées au cours du second conflit mondial. Leur tir est dirigé par des appareils électroniques qui repèrent et traquent le sous-
marin, puis commandent le feu au moment propice avec grande précision. (Photo de la Défense nationale)
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CARTES PROFESSIONNELLES
 
  

Dr R. Cuierrier
OPTOMETRISTE

Examen de In vue
Tous les samedis

9h am a8 hpm
Sans rendez-vous

10, rue Child
au dessus de Jazzar

Roland W. Racicot |
AVOCATet PROCUREUR

B.A. .C.L.

—

Tél. VI 9-272$

53 ouest, rue Principale
Coaticook
 

 

     

l'éléphone VI 9-2824

Dr Raoul Laurence

DENTISTE

104 rue Cutting

COATICNOY

Jay N. White, D.0.S.
Optométriste

Opticien
19-21, RUE MAIN-DUEST

Tél. Vi 9.4131 Coaticook

  
 

~
 

  | res
Rodolphe Lajoie Dr Louis D. Grenier

BA BOS DDS. RCH:TAS H:TECTE Dentiste

Tél: VI 9-2513
Heures de bureau

C. P. 267 de 2930 am à 900 pm

Coaticonk Tél. Vi 9.2628i uo Main,
| | 115 tue Child  Caaticook

 

  

Larechelle, Savard

& Cie
COMPTABLES AGREES
Gérard Larochelle. C.A.

Syndic en faillite
Marce! Savard. C A.

Sherbrooke .
39, King O Tél.: LO 7-7259

| feA rerVE

Gérin & Gerin

Avocats

Tel. VI9-2797

93, rue Child

Coaticook
  

 

    

Roger Bouchard, cr.
AVOCAT et PROCUREUR

Edifice Dionne

Gilles Landry, CA.
Comptable agréé    

    36, rue Child Téléphone 47 Child, Tél. VI 9-2542

Coaticook, Qué. Victor 9-2788 COATICOOK

 

 

ENCOURAGEZ NOS ANNONCEURS

 

PEPV

A VENDRE
MAISON seule, très bien située à
| Coaticook-Nord; et aussi à louer,
logement de 4 appartements, re-
mis à neuf, eau chaude, garage.
S'adresser par téléphone à VI
71-2649, (251)
CROUTE de bois franc, voyage
de 54 cordes $20.00; voyage de
4, cordes $10.00. “Square” de
“ois franc, voyage de 5% cordes
420.00; croûte de bois mou, voy-
age de 5% cordes $10.00, S'adres-
cer a M. Vaillancourt, 264 St-
Jean-Baptiste, Tel. VI 8-370

23)

 

LIT vernis, avec garde-fou et
~ommier 36 x 66 pcs, pour enfant
jusqu'à 10 ans; très propre. Lit
d'enfant, avec sommier ek côté
qui baisse 27 x 51 pes. — 1 som-
mier lames d'acier, tit double. -—
1 sommier, lames d'acier, lit
double avec 4 pattes. Manteau
de printemps pour fillette, ain-
si que chapeau et bourse, gran-
Aeur 8 ans. robe nylon grondeur
7 ans. Habit de garcons, gilet et
2 pantalons, grandeur 32. S’a-
dresser par Tél à VI 9-30881)

 

1 POELE l'Islet blanc, combiné
au bois et au gaz, très propre et
‘uit très bien. S'adresser par
Tél. à VI 9-2870. (265)

 

BOIS DE POFLE

EMILE FAUCHER

BOIS de poële, Emile Faucher,
vrovenant de “square” de bois
franc, du moulin à scie Paquet-
te. Voyages de $10.00, $15.00 et
320.00 chacun. Tél. VI 9-25122

(282)

 

  
    

     
   

   

 

   

     

 

 

MAISON avec garage, bonne
«randeur de terrain, située sur
‘a rue Bachand, s'adresser à Tél.
VI 9-3475. (263)

 

MAISON de 2 logements; 1 de 4
grandes piéces, lavabo, fournaise
automatique à lhuile cave ci-
mentée, sur un plein pled; I'au-
tre de 3 grandes pièces, lavabo.
‘beaucoup de commodités, très
propre; peu de comptant, infor-
mation du vendredi au diman-
che soir à 285, rue Lallier ou C.
P. 205, Coaticook, Tél.: VI So

 

LOUIS GERIN
NOTAIRE

Vente -- Prêts hypothécaires, etc.
Spécialitési Prêt Agricole et Succession, Testament.

23, rue Child Conticook
Téléphones: Bareau Vi 9-2373 — Résidence VI 09-2256

(Au-dessus du magasin Gérin et Boulay!
mm
 

 — —

Clinique Médicale
133, rue Child, Coaticook

Téléphone VI 9-2701
Dr G. Albert Samson Tél VI 9-2701
Dr André Samson Tél. VI 9-4040
Dr Valmore Fontaine Tél. VI 9-3688  

  
 
 

Docteur Gilbert GERMAIN, M.D.
26, rue Wellington Coaticook, Tél. VI 9-3735

  

J.-André Durocher
NOTAIRE

Vente - Prêt Hypothécaire - Prêt Agricole
Succession - Teastamont.

Téléphone: Bureau VI 9-2818. Résidence VI 9-4178
80, rue Chitd. Edifica Durocher Couaticook. Qué.

—
—
—
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CHIROPRATICIEN
G. M. LAJEUNESSE, D.C.

Docteur en Chiropratique

Rayons-X
Ex-interne de la Clinique Spears (Colorado)

Mardi soir 7 - 9 heures

sur rendez-vous seulement

Hôtel Child Tél. VI 9-8045

 

  
 

Rue Child

    

     
  

     
  

 

   
   

 

  
   

TROIS. malsons d'école, situées
dans la paroisse de Dixville.
Pour information s'adresser a
Mme J. A. Laliberté, sec.-trés. de

la Commission Scolaire Catholi-

 

nue de Dixville ou téléphoner à
VI 9-4111, (260)

UNE TRAYEUSE “Surge” de

9-334.

 

MACHINES A COUDRE

VENDEUR autorisé de la machi-
ne à coudre Necchi, vente et ser-
vice de machines à coudre neu-
ves et usagées Singer, très beau
"hoix, garanties, aussi moteurs
~eufs, lampes, aiguilles, parties
4e toutes marques: Singer, New-
Williams, White, Necchi, Phaff
at autres, Ouvrage garanti. Ma-
“hine à louer, S'adresser au ma-
vasin ADRIEN BISSONNETTE,
rue Main, O. tél. VI 9-3696,

 

TOURNAISE qui n'a servi que
1 ans et brûleur à l'huile com-
“let avec accessoires, seulement
* an d'usure. S'adresser pour in-
‘ormation à Tél. VI 9- 2814.DIR)

 

A louer

EAU grand logement de 7 pié-
es, et solarium, situé en arrière
‘u magasin Péloquin; très pro-
“e, prélart incrusté dans la cui-
ne, salle de bain et chambre à
sucher: libre le ler mai. S'a-
resser à 168 rue Martin, Tél.
I 9-2328, (268)

 

APPARTEMENTS chauffés, si-
nés dans le centre de la ville.
‘adresser à Tél, VI 9-2894. (174)
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i PERSONNEL
VOUS VOUS SENTEZ VIEUX!
Rajeunissez. Les Tablettes toni-
ques Ostrex remontent des mil-
llers aprés 40. Seulemeni 6û0c.
Toutes Pharmacies.

On demande

PAQUES offre l'opportunité de
ventes intéressantes. Familex
offre une ligne régulière de coz-
métiques de haute réputation,
cadeaux variés, nécessités pour
la maison et la ferme. Généreu-
se commission. Occasion d'assu-
rer votre avenir. Familex. Dept
6, 1600, Délorimier, Montréal.

Homme demandé

HOMMES demandés pour com-
merce Rawleigh. Vendez à 1,500
familles. Bons profits pour bras-
seurs d'affaires, Ecrire aujour-
d’hui 4 Rawleigh's, Dept. C-488-
S, 4005, Richelieu, Montréal.

Emprunt demandé

LA municipalité du Canton de
Barford désire emprurter une
somme de $2500. pour une pé-
riode de six (6) ans au taux de
quatre (4) pour cent l'an. Toul
prêteur devra s'adresser au bu-
reau du secrétaire-trésorier, M.
Fernand St-Pierre, à la Coové-
rative agricole de Coaticook. Tél.
Bureau. VI 9-2741, résidence, VI
9-3885. (269)

A louer

LOGEMENT‘ de 3 appartements
et chambre de bain, dans un
bas, garage si désiré, situé au
coin de St-Paul et Dionne. S'a-
dresser par Tél. à VI 9-2870.

(266)

 

LOGEMENT de 4 appartements,
chambre de bain, ménage fait
à neuf, eau chaude, poèle fourni,
prélart. Libre le ler mai. S'a-
dresser à Marcel Bégin, rue Ste-
Anne, Tél. VI 9-3480. (267)

 

*

On attribue aux castors la fer-

tilité de certaines de nos meil-
leures terres, lit-on dans Sélec-

tion du Reader's Digest d'avril.

Ainsi, un maraîcher de l'Est qui

creusait une tranchée de drai-
nage à travers son champ d'ol-
gnons s'est aperçu que la cou- 
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PAT FE =

Inutile de payer de
4 $250 a $300 pour

la appareil Acoustique dis- *
shnule de première qualité.

ENT

offre l'appareil acoustlyue ie à
plus en demande au monde,
d'une quallté supérieure,
petit, réger et dissimulé — au
prix de S0b à $165
Modèles pouvant être portés
complétement à l'orellla ou
montés sur lunettes. x

Venez les voir « … :
huf même, 5

kLes verres de lunettcs et
services professionnels su 3
rapportant à cet appareil ne

# peuvent être obtenus que 4
BY chez votre ophthaïmologiste ©
É cu opticien Ë

    

 

aujourd À

Garantie de renbournen.eni M
dans jes 10 Jours.

 

Facilités de parcment

REPRÉSENTANT

BIJOUTERIE :
WHITE ;

19, vue Main Quest »

Teiléphon-s:  Coaticeok mevrmen: 

Avis

D'APPLICATION PUUR

DIVORCE

Avis est par les présentes donné .
que Allan Ray Wright, fondeur,
domicilié dans la ville de Len-
noxville, dans le district de S1-
Francois, dons la province de
Québec, s'adrassera au Parle-
ment du Canada a la préserte
ou à la prochaine Session, afin
d'obtenir un BiN de Divorce d'n-
ver son épouse Mariah Jean'e
Harron, domiciliée dans la ville
d'Ascot, dans le district de St-
François, dans la province de
Québec, pour cause d’adultére et
abandon.

Daté à Sherbrooke, Province
de Québec, ce 153ième jour de
mars 1959.

Ashton R. TOBIN, C. R.

Procureur du reguérant.

che de bon terreau noir était é- .
paisse de 12 à 15 pieds. A l'ex-

trémité la plus basse de son-.

champ il en découvrit la raison:

les vestiges d’un ancien barrage

de castors.

 

ie

Gendreau. Grand terrain. Prix $6,900. Conditions avantageuses.

S'adresser par téléphone à VI 98-2246.

| A vendre

MAISON de deux logements, avantageusement sltuée, sur la rue.

-

(253)

CARTES DAFFAIRES
ALBdSAALnSol

 

Tél: VI 09-2647

45, rue Main Ouest

FOURRURE - ROY - FUR
S. Roy, prop.

VENTE — REPARATION — REMODELAGE
NETTOYAGE — FOURRURE

Coaticook

 

 

34, rue Child

  

W. E. DIONNE & FILS INC.
PLOMBERIE, CHAUFFAGE, BRULEURS A L'HUILE

TRAVAIL METALLIQUE

Estimés fournis gratuitement sur demande.
QUINCAILLERIE, Peintures S.W.P.. Papiers-Tentures

Coaticook. Qué Tét VI 9-2451

res 5 RY
> TRee       
 
 

Mariages 
\

 

30, rue Main-Ouest — Coaticook — Téléphone VI 9-2393

STUDIO BELISLE ENR.
Photographie de tous genres.

Fêtes de Familles Réceptions.
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Truites de repeuplement
pour ja rivière Coaticook

Le Club de Chasse et de Pêche du Lac Lyster élèvera de la
grosse truite de repeuplement pour la rivière Coaticook.

 

La Rivière Coaticook

La Rivière Coaticook, la plus jo-

lie rivière à truites des Cantons de

l'Est, connaîtra à l’instar du Lac
Lyster, un essor formidable. C’est

le Club de Chasse et de Pêche du
Lac Lyster qui vient de mettre au

point un programme colossal pour

faire de la Rivière Coaticook une
des meilleures rivières à truites

de la province,

Etangs d’Elevage

Ce n’est pas la collaboration qui
va manquer puisque déjà de nom-

breux cultivateurs riverains

frent leurs étangs de ferme pour

que le Club de Chasse et de Pêche

du Lac Lyster puisse élevei de Ja

grosse truite pour la Rivière Coati-

cook. Une fois les étangs inspectés

et reconnus bons pourl'élevage de

la truite, le Club a un programme

pour élever à ses frais jusqu’à 8

et 12 pouces les truites de 2 à 4

pouces que le département déverse

habituellement dans les cours

d’eau. Cette facon de repeupler

les cours d’eau avec de la truite

adulte s’est avérée un succès pour
une vingtaine d'associations de pê-

che des Cantons de l’Est. La direc-

tion du Club du Lac Lyster en

agissant ainsi répond à de fortes
pressions faites depuis longtemps
par la population et les sportifs de
Coaticook, Compton, Dixville et
Stanhope qui veulent sauver du

“naufrage” la rivière Coaticook

en la rendant plus poissonneuse
tant pour la joie des pêcheurs de

chez-nous que pour la satisfaction

des touristes qu’on attire dans

notre région.

Comité Rivière Coaticook

Chaque région a son comité. Le
succès de chaque région dépend de

son comité régional. Au sein du

Club de Chasse et de Pêche du

Lac Lyster il y a le Comité de la
Rivière Coaticook qui veille surles

intérêts et l'aménagement de la
Rivière Coaticook. Le Comité de

la Rivière Coaticook a donc à
cocur le développement d'une ri-
viére dont le rendement peut étre

augmenté. La région du Lac Lys-

ter a également son comité régio-
nal qui voit à ce que l’améliora-

tion des conditions de la pêche

dans cette région se continue com-
me par le passé. Alors, avis aux

intéressés, plus on travaillera dans
une région donnée plus elle don-

nera des fruits, tant au point de

vue de pêche qu’au point de vue
touristique.

Tirage envoûtant
-

Tous ces comités régionaux ont

besoin de la coopération des spor-

tifs, des cultivateurs, des organis-
mes et des maisons d’affaires qui

tirent profit du tourisme. Cette
collaboration peut se manifester:

 

Les unions précoces sont plus
souvent malheureuses que les
mariages conclus entre jeunes

gens de 26 à 30 ans, selon une
enquête citée dans Sélection du

Reader’s Digest d'avril. Les jeu-

nes qui mûrissent d’abord et se

marient ensuite, déclare l’auteur

de l'article, ont beaucoup plus

de chances de choisir judicieu-

sement leur partenaire. A 25
ans, par exemple, la jeune fille

Se rendra compte, peut-être

pour la première fois, que les
cheveux oncçilés qui la font rê-
ver finiront par disparaître,
mais que le fond de gentillesse

qu’elle découvre chez un homme

durera aussi longtemps que lui.

of- |

1. en devenant membre actif

du Club de Chasse et de pêche du

Lac Lyster

2. en faisant du recrutement

pour ce Club

8. en achetant des billets du ti-
rage d’un Bateau “équipé” de
14.5 pieds de longueur, d’un mo-

teur Hors-bord de 22 e.v. et d'une

remorque à bateau: le tout d'une

valeur de $1,500.00

4. en vendant des billets de ce
tirage à vos amis et Voisins

MILLE DOLLARS $1,000.00:

du bel argent

Pensez-y mesdames, si votre ma-

vi gagne ces prix mais ne tient pas

au bateau, au moteuret à la remor-

que, la direction du Club de Chas-

se et de Pêche du Lac Lyster est
prête à acheter le tout pour mille

dollars -($1,000.00) sonnant. Que

de choses on peut faire avec mille

dollars... ! vous le savez si bien.
Aussi que de projets le Club de
Chasse et de Pêche du Lac Lyster

réalisera sur la rivière Coaticook

avec votre contribution.

 

 

Funérailles de

M. Joseph Dubé

St-Mare (DNC) — Les funé
railles de M. Joseph Dubé, décédé
à l’Hôpital Ste-Catherine Labouré

à l’âge de 83 ans, à la suite d’une

courte maladie, ont eu lieu vendre-
di, le 20 mars, à l'église St-Jean

PEvangéliste. Il était l’époux de

feu Alvine Fournier, décédée il y a

24 ans.

M. l’abbé Albert Carbonneau,

curé de la paroisse fit la levée du
corps et chanta le service. La cho-

rale St-Jean a exécuté le chant.
Les porteurs étaient MM, Robert,
Jacques et Raymond Dubé, Ar-

thur, Germain et Henri St-Pierre,

tous petits-fils du défunt. La quête

fut faite par MM. Robert Dubé et
Germain St-Pierre, également pe-

tits-fils. Au choeur, on remar-

quait M. l'abbé Réginald Croteau,

vicaire de la paroisse St-Mare.

Le défunt laisse dans le deuil:

quatre fils: MM, Delphis, Alfred,

Saluste et Rolland Dubé, tous de

Couticook, deux filles, Mme Ar-
thur St-Pierre (Maria) et Mlle I-

réne Dubé, de Coaticook. 11 laisse

également ses brus, Mmes Delphis,

Alfred, Saluste, Roland et Mme

Lina Dubé, une soeur, Mme Her-
ménégilde Gauthier, de Québec,

ses beaux-frères et belles-soeurs,
M. et Mme Wilfrid Fournier, M.

Philibert Fournier, M. et Mme
Léonce Fournier, de St-Cyrille, et

ses petits enfants au nombre de

28.

Y

La vie a ses bons moments...

prendre une MOLSON c'est agréable
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Dans I'assistance. on remarquait

plusieurs autres parents: Mlle
Eliette Dubé, Pauline Dubé, Ger-

maine Dubé, Micheline Dubé,
France Dubé, Rita St-Pierre, Vio-

lette St-Pierre, M. et Mme Henri

St-Pierre, M. et Mme Roger St-
Pierre. M. Yvon Dubé, de Sher-

brooke, M. et Mme Germain St-

Pierre, M. et Mme Raymond Du-
bé, de Dixville, M. et Mme Ger-

main Breault, de Canaan Vt, MM.
Denis Dubé, Jacques Dubé, Jean-

Marie Bourgault, tous petits en-

fants, M. et Mme Henri Thibault,
M. et Mme Gaston Roy, M. et Mme
Ephrem Dubé, de Brunswick Me,

M. Ovila Dubé, M. Ferdinand Ga-

mache, neveux et nièces du dé-

funt. On remarquait également  

-

les élèves et les RR. FF. du Sacré-
Coeur, MM. Réginald Benoît, Ro-

nald Pivin, Antoine Ross, Arthur
Roussel, Joseph Caron, Henrl

Chouinard, Alfred Ouimet, Geor-

ges Engelhardt, Murry Grady,

Frank Gosselin, Mmes Fréjuste

Lemay. Augustin Caron, Eugène
Létourneau, Adélard Guay, Flie
Carrier, Simonne Lefebvre, Miles

Aurore Beaulieu, Huguette Le-
mieux et plusieurs autres.

La direction des funérailles
avait été confiée à la maison Fer-

nand Riendeau.

L’inhumation eut lieu au cime-

tière de St-Edmond.

Nos condoléances à la famille

éprouvée.

 

 

RENE LECAVALIER, JEAN-MAURICE BAILLY et RICHARD GAR=«

NEAU, les trois brillants commentateurs sportifs de Radio-Canada,

animent respectivement à la télévision:
NOUVELLES SPORTIVES, deux foissamedi à 6 h. 45 du soir; LES

LE MONDE DU SPORT, le

par jour, du lundi au samedi et SPORT-ECLAIR, le dimanche à 11 h.

10 du soir. René Lecavalier et Jean-Maurice Bailly sont tout particu.

lièrement occupés ces temps-ci avec la description des joutes éliminne

toires de la coupe Stanley.

 
f-
'

La bière de chez nous

i
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Les conducteurs
âgés constituent
aussi un danger
Les automobilistes trop âgés

qui conduisent leur voiture mal-

gré une acuité visuelle affaiblie
et des réflexes plus lents cons-

tituent une menace constante
pour eux-mêmes et pour les au-

tres, lit-on dans Sélection du
Reader's Digest d'avril.

Quel est, au juste, le degré de

gravité de ce problème ? D'une
enquête faite en 1956 en Califor-

nie sur l'âge des conducteurs

impliqués dans les accidents de

la circulation, il résulte que les
conducteurs âgés de 65 ans et
plus sont, en proportion, respon-

sables d’un beaucoup plus grand
nombre de collisions, Cette mê-

me catégorie peut aussi reven-

diquer le plus fort pourcentage
de fautes de conduite, se rame-

nant pour la plupart à la non-

observation du droit de priorité.

Selon la commission d'examen

visuel des automobilistes, atta-

chée à l'American Optometric

Association, 80% des conduc-

teurs de 60 ans et au-dessus sont
affligés de troubles de la vue,

qui les rendent dangereux sur

les routes.

La faute en est principale-

ment à ce que dans plusieurs E-
tats et provinces. il existe une

“clause patriarcale” qui prévoit

pour tout individu ayant obtenu

son permis de conduire le re-
nouvellement automatique de ce
permis sans aucun examen de
eontrôle.  

La solution idéale consisterait
à astreindre à un tel examen

tous les automobilistes sans ex-

ception au moment du renou-

vellement de leur permis. Cette

méthode serait onéreuse, mais il

n’en demeure pas moins que s’il

est trop difficile de réexaminer

tout le monde, 11 est logique de

commencer par le groupe d’in-
dividus qui en a le plus besoin.

Pour ceux qui ont conservé in-

tactes leurs facultés. aucune

restriction à prévoir. Aux autres,
on pourrait délivrer des permis

spéciaux les autorisant à con-

duire en plein jour seulement,
ou sur certaines routes données
ou encore dans certaines condi-

tions de circulation.

D'ici là, conclut l'article de

Sélection, tous les conducteurs,

quel que soit leur âge, se doi-
vent à autrui d'éviter de rouler-

quand ils ne sont pas sûrs de

leurs réflexes. Ceux qui avan-

cent à la fois en âge et en sa-
gésse devraient touiours s’ins-

pirer de leur expérience pour

décider du lieu, du temps et des

circonstances dans lesquels un

homme est en droit de prendre

le volant d’une voiture.

 

 

Soyons solidaires et prou-
vons que nous aimons notre
ville et nos concitoyens en
laissant à la bibliothèque
nublique des argents et des
livres tant pour les généra-
tions actuelles que pour les
rénérations à venir.    
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M. ANDRE CODERE
Edifice Central,

31 ouest, rue King, appt 226,
Sherbrooke.

M. NORMAND VIENS
Coaticook.19

58
Q_
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16 BUREAUX À
VOTRE SERVICE

Québec (2) Montréal (5), Sherbrooke, Lévis, Rimouski,
Chicoutimi, Rouyn-Noranda, Sept-Iles, Ottawa, Sudbury,

Windsor.

 
DERRIÈRECETTE PORTE...

Derrière cette porteil y a une voiture. Ce n’est pas une voiture commeles autres: elle représente une tradition,

Depuis cinquante-huit ans, son nom... Buick... est synonymed’excellence. Cette année, cette voiture

se surpasse. Lafierté qu’elle inspire découle d’une conception techniqueet artistique quifait
de son nom un nouveau symbole de perfection. Vraiment, 1959 est une année mémorable dans

l’histoire de la Buick. Quand il se construira de meilleures autos, Buick les construira,

Conduisez-en une . . . en dix minutes, vous serez convaincu.

 PASSEZ CHEZ LE DÉPOSITAIRE BUICK DE VOTRE LOCALITÉ
BUICK...
 

COUILLARD AUTOMOBILES INC.
RUE MAIN EST COATICOOK TEL. VI-9-2774
 

 

   

 


